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Anthropologie de l’État local en Afrique
1 Ce séminaire de recherche est le reflet d’une transition dans mes recherches. L’étude de
la corruption politique et administrative m’a en effet ouvert un terrain d’enquête, celui
de l’État africain et de son administration, que j’ai entrepris d’explorer de façon plus
systématique,  bien  au-delà  de  la  dimension  des  dysfonctionnements  et  des
malversations  dans  le  champ  bureaucratique.  Après  un  examen  critique  de  la
littérature souvent pléthorique et redondante sur la nature de l’État africain, j’ai choisi
d’aborder l’État « local » (à savoir ce lieu de rencontre entre les citoyens et les services
publics  que  sont  les  structures  déconcentrées  de  l’administration)  par  le  biais  de
différentes portes d’entrée, chaque thème étant présenté dans sa dimension théorique
et illustré par des cas empiriques. En premier lieu, je suis revenu sur le legs colonial et
son incidence sur les modes de gouvernance contemporaine. Ensuite, je me suis attelé à
l’analyse  de  la  double  dimension  de  l’État  pourvoyeur  de  services  publics  (avec
l’exemple de l’assainissement) et demandeur de prestations privées (avec le cas de la
passation des marchés publics). Les nouvelles politiques publiques de décentralisation,
l’aide internationale et la prolifération d’ONG dans l’espace politique ouest africain ont
été  aussi  analysées,  en  tant  que  toile  de  fond  des  transformations  profondes  que
connaissent les institutions étatiques africaines.  Le mode particulier de compétition
politique qu’est le factionnalisme a constitué une clef de lecture pour l’interprétation
des espaces politiques locaux et pour comprendre des questions lancinantes pour l’État
africain contemporain, en particulier la crise de la fiscalité. Enfin, le séminaire s’est
interrogé sur le devenir de quelques grands corps administratifs ouest africains, dans
un contexte de privatisation sauvage et de transfert de compétences aux collectivités
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locales. J’ai ainsi esquissé les premiers résultats d’une étude comparative, initiée en mai
2005,  sur  le  corps  des  Eaux  et  Forêts  au  Sénégal  et  au  Niger.  Quatre  missions  de
recherche,  dont  la  dernière  en  septembre  et  octobre  2006,  pour  un total  de  douze
semaines d’enquête, ont jusqu’ici permis d’appréhender les stratégies d’adaptation des
services  forestiers  aux  nouvelles  contraintes  politiques  et  institutionnelles,  le
fonctionnement « réel » du corps, au-delà des organigrammes et des règlements, les
interactions avec les acteurs privés de la filière forestière.
2 Parallèlement  à  mes  enseignements  à  l’EHESS  (j’ai  également  animé  un  séminaire
groupé en M1 sur  l’Introduction à  l’anthropologie  des  administrations  et  des  biens
publics), j’ai  présenté  mes  travaux  sur  l’anthropologie  de  la  corruption  au  Centre
universitaire français  de Moscou en octobre 2005 et  en mars 2006 à l’Université de
Louvain-la-Neuve, où j’ai occupé la chaire Jacques Leclercq.
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